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DONNÉES ÉLECTRONIQUES

STOCKAGE
,

SAUVEGARDE ET ARCHIVAGE:
UN TRIPTYQUE VITAL
POUR LES ENTREPRISES

L' augmentation exponentielle du volume des informations
électroniques souvent stratégiques commence à poser de sérieux
problèmes aux entreprises . Il faut les stocker

,

les sauvegarder mais
aussi les archiver. Diverses solutions existent .

Les

statistiques sont
formelles: 80 %% des

entreprises ayant subi un
dommage informatique

grave disparaissent dans les
2 ans qui suivent . Pourtant

,

seulement 1 %% des DSI français
considèrent

la sauvegarde
comme prioritaire contre 27 %%

en Grande-Bretagne !

Il faut avouer que le
volume des

informations électroniques
échangées croît de manière
exponentielle . Le volume des mails a

augmenté de 350 %% en
5

ans

pour atteindre aujourd' hui
35 milliards

et
il devrait

continuer de croître de 30 %% par an .

Résultat
,

les entreprises
devraient archiver

7
000

pétraoctets de mails à
l' horizon

2010
(à

titre de comparaison ,

le

fonds de toutes les bibliothèques
universitaires américaines ne

représente que.. . 2 Po
)

. Or
,

même
si le coût de stockage

baisse régulièrement ,

on arrive à

une explosion des budgets .

JeanMarie Rietsch
, président de

la

FedISA
(

Fédération de l' ILM du
stockage et de l' archivage )

rappelle que , globalement ,

le taux
d' occupation réel des baies de

stockage est faible
(

environ
20 %%

)

et que le stockage ( simple
duplication automatique des

données
)

et
la sauvegarde sont

nécessaires mais pas suffisants: il

faut prendre en compte l'

archivage ( rangement des données
sous une forme structurée

et

indexée
)

et rationaliser
la chaîne

en faisant une distinction entre
les données utiles modifiables

( sauvegarde )

et les données utiles

figées ( archivage )

. Pour ces

dernières
,

il faut encore différencier
les archives courantes à durée de
vie limitée

et les archives
patrimoniales

(

les données sont une
des valeurs de l' entreprise )

historiques qui , réglementairement ,

doivent être
,

suivant les cas
,

conservées entre 1 et 100 ans .

Si certaines entreprises choisissent
des sauvegardes internes à l' aide
de logiciels spécialisés ,

tels que
ceux proposés par la société

Atempo ( Time Navigator ,

Live
Bacup , Digital Archive...

)
,

beaucoup optent pour l'

externalisation . Une troisième voie est

proposée par la jeune société Beemo

Technologie: une solution
originale multi plates-formes
cumulant un serveur local

et une
externalisation sécurisée baptisée
"

Data Safe Restore
"

. Les données

informatiques sont stockées au
sein de l' entreprise sur une
"

BeeBox
"

placée sur le réseau et

acceptant jusqu' à 50 postes . Là
,

scannées par un anti-virus
Sophos , compressées et cryptées
en AES 128 bits

,

elles sont aussi
transférées via Internet vers

2

centres de stockage sécurisés à

Marseille
et

à Sophia Antipolis ,

chaque transfert de fichier étant
vérifié par empreinte électronique

(

MD5
)

afin de garantir son

intégrité sur chaque lieu de stockage .

Le tout automatiquement ,

sans
aucune intervention humaine .

La sauvegarde interne sur la

BeeBox permet d' effectuer des

restaurations directement
à

partir du réseau local
,

sans même
passer par Internet . Il est ainsi

possible de restaurer
uniquement un fichier perdu ,

voire
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même les différentes versions
d' un même fichier modifié au
cours du temps .

Et

,

en cas de
détérioration de la BeeBox

,

les

données systématiquement
stockées sur disques restent
disponibles sur les 2 centres de

stockage et transférées sur une
nouvelle BeeBox dans un délai
maximum de 96 heures .

Un service facturé entre 59 et

239 ¬ par mois pour une

sauvegarde comprise entre
5

et

100 Go de données.. .

compressées .

Mais
, quelle que soit

la solution
adoptée ,

il faut qu' une

entreprise puisse continuer
à

fonctionner en cas de sinistre ou
d' actes de malveillance . Une
situation qui se prévoit et qui
doit tout prévoir . Qui se

prépare
. Un plan structuré de

maîtrise des risques et des situations
de crises est nécessaire:
processus de déclenchement

,

locaux
,

cellule de crise
,

"

fiches-reflexe "

,

guide des procédures.. . doivent
être planifiés . Une opération
lourde

,

surtout pour les PME
,

qui peut toutefois être confiée à

des spécialistes . Hervé Schmidt
,

directeur du Cercle Gaspar qui
s' appuie sur un large réseau

d' experts affirme qui
"

est à

même de gérer 99 %% des

situations de crise
"

.

Les données

informatiques
sont

à la fois
stockées chez

le client
et

sauvegardées
dans les

2 centres
de Beemo

Technologie .

BEEMO


